
RENCONTRE DES LAÏCS DU DESERT 
23 – 24 JANVIER 2010 

 
Début de la rencontre samedi après None 
 
14 h 45 : Accueil par notre Présidente, Marie-Christine. 17 membres présents ; 3 excusés.  
 
Séance plénière avec mise en commun de la lecture du texte : Sermon 20 de St Bernard, sur le 
Cantique des Cantiques. 
Chacun a exprimé ce que ce texte a comme résonance dans sa vie. 

• Tendre ami, sage conseiller, puissant soutien il continue à m’aimer alors que je lui 
résiste. 

• Amour = adosser à ses propres limites – lâcher prise – abandon total = la Sagesse peut 
nous envahir. Grâce inoubliable de rejoindre la tendresse du Christ dans sa Passion. 
Amour manifesté par du désir. 

• Chrétien apprend du Christ comment l’aimer. Ne rien préférer au Christ 
• L’homme sans Dieu n’est que néant ; aimer avec sagesse 
• Le Seigneur s’est mis à notre niveau. 
•  Ardeur à l’affection 
• Extrêmement profond, sur les différentes manières d’aimer Jésus 
• Pas nourrissant pour notre vie spirituelle. 
• Se brûler à quelqu’un ; une foi éclairée. 
• Nous sommes dans une relation et il faut y répondre, nous sommes dans un combat. 
• Invite à regarder le Christ pour y découvrir la manière d’aimer. 
• Le Christ vient parler à l’homme. Les 3 facettes de l’amour : il bat la mesure, il jongle 

avec ces 3 éléments. 
• Phrases fortes de St Paul, St Jean et St Bernard qui me conduisent sur mon chemin de 

vie ordinaire : Cercle d’amour dont le point culminant est  le Seigneur que je tente de 
rejoindre par la tendresse ( née devant le Seigneur Jésus) tempérée par la raison (pour 
garder la mesure) et qui trouve  sa force dans l’Esprit (pour un amour véritable, solide 
fidèle et constant) . 

• Prodigieuse clarté, de nature à unifier ma vie, manière dont Jésus m’aime. 
• Résonance de ce sermon : 1) invitation à découvrir Jésus ; 2) répondre à l’amour reçu, 

passer par la souffrance de l’amour. 3) tendre ami, sage conseiller, puissant soutien 
que ce soit une réalité de ma vie d’homme. 4) apprendre à aimer = amour du cœur, 
amour de l’âme de toutes mes forces.5) amour du cœur en quelque sorte charnel, beau 
lorsqu’il est vécu avec l’Esprit Saint. 6) Amour charnel, bon puisque le monde est 
méprisé, vaincu.   

• Fortifier dans mes convictions,  dans ma foi, revoir les étapes de ma vie 
• Il m’aime avec tendresse, il est venu me rétablir dans ma relation à Lui 
• Conscience de l’amour miséricordieux. 
• Je voudrais apprendre à me confier en toute sécurité à Celui qui peut me guider, me 

sauver. 
 
L’horaire bien respecté nous a permis un temps de pause de  16 h à 16 h 30 très apprécié. 
Le travail en petits groupes a suivi de 16 h 30 à 17 h 30 dont la synthèse sera présentée en 
plénière le lendemain. 
L’Office des Vêpres nous rassemble à nouveau  dans l’Eglise. 
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Le repas pris en silence et les Complies clôturent notre après-midi de réflexion  où chacun 
dans la paix du soir, en lien avec nos échanges, peut s’interroger sur notre Devoir et nos 
raisons d’aimer Dieu. 
 
   
Le lendemain 3ème dimanche du Temps Ordinaire, les Vigiles à 4 h 15 rassemblent 
quelques-uns autour de la Communauté monastique. 
Après Laudes et Tierce nous nous rendons en silence à la salle Ste Germaine pour écouter 
l’exposé théorique sur la lectio de Fr. Jean-Baptiste. 
Synthèse    
Lectio Divina : proclamation de la Parole de Dieu. 
La Parole a un AGIR 
Etre prêt à tout quand on s’offre au Seigneur. Courage pour faire de la lectio. 
La lectio Divina, c’est, moi seul, par rapport à elle : lecture attentive, écoute du texte, nous 
laisser interpeller, ne pas rester au niveau intellectuel, la traduire concrètement dans nos 
relations fraternelles. 
Cette Parole va devoir s’incarner. Education à acquérir, au sens spirituel. 
Lectio Divina : grande ascèse. 
 
Après cet exposé de 30 mn chacun a pu faire sa propre lectio, se laissant guider, interpeller 
comme nous l’a si bien présenté notre Frère. 
 
A 10 h 45 célébration de l‘Eucharistie. Nos frères moines ont eu la volonté de nous  intégrer 
davantage,  nous faisant participer aux 2 lectures, à la prière universelle, à la procession des 
offrandes. 
 
Le repas, suivi d’un temps de repos, puis None à 14 h 30 nous ont permis de continuer avec 
cœur et vaillance la 2ème partie de cette journée qui consistait, en séance plénière, à faire 
remonter le travail des petits groupes. 
 
Premier groupe  
 
Tendresse, sagesse et force. Interrogation sur le fait de savoir s’il y avait une hiérarchie dans 
ces 3 manifestations de l’Amour, s’il y avait une priorité de l’une sur l’autre. En fait, les 3 
‘notes’ se combinent, tantôt par 2 (tendresse-sagesse ou sagesse-force), tantôt par trois selon 
les périodes, les circonstances de la vie. Aimer sur une seule note suffit. Mais c’est de la 
combinaison, de l’harmonie des 3 notes que jaillissent la dynamique et la joie. 
 
Ensuite, nous avons éprouvé le besoin de quelques précisions lexicales : 

• l ‘amour charnel’ : il s’agit bien évidemment de l’amour pour l’humanité du Christ 
• ‘raisonnable’. Peut-on d’ailleurs qualifier de ‘raisonnable’ l’Amour de Dieu, qui est 

‘folie’ par définition ? La raison, selon St Bernard, c’est la capacité de discernement 
entre le Bien et le mal, la capacité à discerner la juste volonté de Dieu. 

 
Nous avons beaucoup parlé de relecture de vie. 
On ne sent pas toujours de façon tangible la présence, l’action de Dieu dans notre vie. D’où la 
nécessité d’en relire les évènements  pour y déceler : 
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1) les moments où Dieu s’est manifesté et la façon dont Il s’est manifesté 
(tendresse/sagesse/force) et 

2) les moments où nous avons été capables d’Aimer et la ‘note’ sur laquelle nous avons 
été capables d’Aimer. 

 
Remarque sur la méthodologie de la rencontre : 
Certains d’entre nous se sentiraient ‘libérés’ si la prise de parole, au moment du partage de la 
‘résonance’ du texte en nous, était facultative. 
Le groupe a échangé sur la question de « l’intimement personnel » : jusqu’où peut-on/doit-on 
aller dans le partage au groupe ? 
 
Deuxième groupe 
 
Saint Bernard découpe en trois points, mais c’est une fausse impression : les 3 sont liés. 
« Amour et vérité précèdent ta face » évocation trinitaire de Dieu.  
Nous voulons rechercher une stabilité et une unification intérieure (cœur, âme, esprit), 
essayant de vivre l’Evangile, par l’étude des textes cisterciens, les valeurs de la règle de saint 
Benoît, l’accompagnement de la communauté monastique.. 

- Aimer de tout son cœur : c’est entrer en relation. 
- Sagesse : c’est agir 
- Force : c’est impossible par nous-mêmes, Seigneur aide-nous. 

Aimer avec sagesse et force, c’est en fait un don de Dieu, c’est tout voir avec les yeux de la 
foi, à l’exemple des Apôtres. 
Pierre évoqué dans ce sermon n’a jamais cessé d’aimer Jésus, l’aimant de tout cœur, il refusait 
la perspective de la Passion ; il a compris avec la sagesse de l’Esprit (ce n’est pas la chair qui 
t’a révélé cela), il l’a annoncé avec force… Actes , 23 : cet homme que vous avez fait mourir.. 
La triple manière dont le Seigneur nous aime : 

- avec tendresse, ayant revêtu notre humanité. 
- Avec Sagesse :  (pour faire de nous des fils…), rétablissant notre filiation perdue par 

le péché. 
- Avec force, donnant sa vie et nous associant à la force de sa résurrection. 

A la parole du Deutéronome 6-5 et s (de tout ton cœur et de tout ton esprit…) Jésus répond 
par la parabole du Samaritain (Luc, 10 – 37) : fais de même.  
 
Pour conclure : « dans la mesure où nous tentons d’unifier notre vie autour du centre, où nous 
nous mettons à l’écoute de l’Amour,  nous portons tous en nous quelque chose du moine » 
(Raimon Panikkar , éloge du simple)  
 
Troisième groupe 
 
Nous avons commencé par un échange fructueux sur nos impressions sur la plénière. 
La reprise de la séance en grand groupe est très bénéfique car elle nous permet de nous 
retrouver et de partager nos expériences dans l’authenticité par le ‘parler vrai’. Un temps 
d’écoute où l’on s’oublie en accueillant l’autre tel qu’il est, ce qui nous fortifie en nous 
apprenant à nous aimer en vérité afin de s’accompagner mutuellement et être en communion. 
Nous avons insisté sur l’accompagnement mutuel, cette dimension qui nous permet l’entr’aide 
afin de grandir spirituellement ensemble. 
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Nous avons retenu, pour certains, la limpidité du texte, pour d’autres l’impression de se sentir 
écrasé, d’où la prise de conscience de notre néant et besoin de s’ouvrir à l’amour du Christ : 
avec tendresse, avec sagesse, avec force comme nous l’apprend St Bernard. 
Ce texte a amené des témoignages plein d’émotions. St Bernard nous a rejoints dans notre 
humanité. Les textes des Pères de Cîteaux ont l’art de nous toucher et de nous ramener à la 
réalité. Apprendre à aimer c’est se décentrer de soi et de laisser le Christ œuvrer car c’est Lui 
qui nous apprend à aimer. 

*** 
 

15h15 : Assemblée Générale 
• Bilan moral par notre Présidente Marie-Christine. (cf.P.J) 
• Bilan financier par Fr.Pierre-André 

 
Bonne trésorerie. La cotisation annuelle reste fixée à 10 € 
Préparation des budgets 2010 – rencontre francophone d’Aiguebelle – et 2011 RI de Dubuque 
– IOWA 
 

* Election pour élire la personne qui représentera le groupe francophone à Aiguebelle ;    
Elue : Fanny – 8 voix –  

 
16h-16h30 – pause, échanges, partage, où les talents culinaires des participants(e)s sont bien 
reconnus et appréciés. 
 
16 h 30 – 17 h 30 : rôle et statut des référents qui accompagnent les postulant(e)s. 
 
Nous avions proposé une trame de réflexion que nous avons modifiée de la façon suivante. 
 

1) Le référent a pour mission d’aider le postulant. Cette aide se vit dans une relation qui a 
pour but de faciliter l’intégration du postulant au groupe des Laïcs Associés. 

 
2) Sauf circonstances exceptionnelles et pour des motifs raisonnables-que cela vienne du 

candidat ou du référent- cette mission sera assurée durant les deux années de probation 
du candidat.  

 
3) Le référent sera choisi par le candidat parmi les membres du bureau. D’un commun 

accord avec le bureau, auquel il soumettra son choix, le candidat pourra également 
demander à être accompagné par tout membre du groupe comptant au moins quatre 
ans d’ancienneté. Le référent tiendra le bureau informé de l’évolution du postulant.  

 
       4) Le bureau choisit pour le postulant un référent parmi ceux des membres de la    
fraternité qui peuvent jouer ce rôle et qui en acceptent le service pour deux ans.  
 
Nous discutons également sur la possibilité d’un additif de type pastoral : le bureau possède la 
possibilité  de proposer à ceux des membres qui lui semblent pouvoir en bénéficier, le choix 
d’un référent pouvant l’aider.  
Cette question sera à rediscuter. 
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17 h 50 – Le moment est venu de nous séparer. Pour les uns, c’est le départ ; pour d’autres la 
possibilité de participer aux Vêpres. 
 
 En conclusion, pourquoi ne pas reprendre l’homélie de Frère Jean-Marie dans son dernier 
paragraphe : 
 
« Croire que, aujourd’hui, la Parole s’accomplit, c’est croire que, aujourd’hui, nous 
laisserons circuler l’Esprit d’Amour qui habitait Jésus et Lui donner d’aimer jusqu’au bout. 
Nous apprendrons alors, comme Lui, à aimer avec tendresse, avec sagesse, avec force… »  
 
               Liliane 
 
 
 
 
 
 
      
 
  
 
 
  
 
 


